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Charge mentale
Une « montée 
des angoisses des 
enfants » observée P.6

Ligue 1
Monaco accroche 
Paris au terme d’un 
match de folie (3-3)  P.18
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Politique
Le Rassemblement 
national assure 
la promotion 
de ses maires 
pour conquérir 
d’autres villes P.4L.
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Supplément
Découvrez 
notre PDF 
« Les folles 
années 
2020 »

Vidéo
L’actualité en images, 
c’est 24 h/24 sur 
20minutes.fr/video

A nos lecteurs. Chaque mardi, retrouvez « 20 Minutes » en version PDF sur le site et les applications mobiles. 
Et suivez l’actualité sur l’ensemble de nos supports numériques.

Yubo n’a 
pas que 

des amis
Le réseau social made in France fait 
face à des critiques, notamment sur 

la modération de certains contenus.  P.13
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Initiative
Des poches en tissu 
pour voler au secours 
des kangourous P.8
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Travaux Le préfet  
d’Ile-de-France,  
Michel Cadot, explique  
les recrutements à venir 
liés au Grand Paris  
et aux Jeux olympiques

Grand Paris Express, Jeux olym-
piques et paralympiques 2024… Les 

quatre prochaines an-
nées vont être marquées 
par le développement de 
nombreux chantiers en 
Ile-de-France. Le préfet 

de la région, Michel Cadot (photo), dé-
taille le dispositif de création d’emplois 
et de recrutements liés à ces travaux.

Que prévoyez-vous concernant  
le recrutement en Ile-de-France ?
La totalité des grands chantiers va gé-
nérer près de 68 000 emplois supplé-
mentaires d’ici à 2024 en Ile-de-France, 
en plus des renouvellements normaux. 
Les secteurs où les perspectives sont 

les plus fortes sont le bâtiment, la 
construction, les travaux publics.
Quels vont être les profils recherchés ?
Les besoins identifiés et les mé-
tiers dont nous savons qu’ils sont 
déjà en tension et sur lesquels il faut 

augmenter les capacités de formation 
sont les chefs de chantier, les conduc-
teurs d’engins, les conducteurs de tra-
vaux, les constructeurs de route. Ou 
les métiers en développement, sur les-
quels il y a des difficultés de recrute-
ment signalées par les entreprises et 
Pôle emploi. Je pense aux charpentiers 
et aux constructeurs en béton armé. 
Quel budget cela représente-t-il  
pour la région ?
Le coût global de ce plan d’investis-
sement se chiffre à un peu plus d’un 
milliard d’euros sur les années 2019-
2020. Et il s’élève à plus de cinq mil-
liards d’euros jusqu’en 2024.
Il y a un an, lors de vos vœux, vous 
disiez : « Le calendrier du Grand 
Paris Express sera tenu. » Pourtant, 
plusieurs lignes de métro pourraient 
ne pas être prêtes à temps…
Pour le moment, il n’y a pas de déca-
lage significatif. Globalement, ce qui 
était prévu par le calendrier des Jeux 
olympiques, c’est-à-dire la ligne 15 sud 
et la ligne 16 jusqu’au Bourget, est tenu. 
De même pour la ligne 14 jusqu’à Orly.  
 Propos recueillis par Romain Lescurieux

« Les chantiers vont générer 
68 000 emplois d’ici à 2024 »

Le bâtiment et la construction sont 
les secteurs les plus concernés. 
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Un homme tué par balles à Stains. 
Dans la nuit de vendredi à samedi, 
un homme de 25 ans a été 
mortellement blessé après avoir  
été atteint de plusieurs balles  
à Stains (Seine-Saint-Denis),  
a-t-on appris dimanche, confirmant 
une information du Parisien. 
Originaire de Bobigny, il était  
connu pour trafic de stupéfiants.

Les trafics RATP et SNCF  
« en amélioration ». La RATP 
évoque une « très nette 
amélioration » du trafic sur  
le réseau RER, ce lundi, pour la 
40e journée de grève contre le projet 
de réforme des retraites, avec  
un train sur deux toute la journée. 
Outre la 1 et la 14, automatiques,  
les lignes de métro 2 et 10 
fonctionneront de 6 h 30 à 19 h 30. 
Les autres seront ouvertes surtout 
aux heures de pointe. A la SNCF, 
sept Transilien sur dix circuleront.
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Municipales  
Anne Hidalgo, 
officiellement candidate, 
a neuf semaines pour 
préciser son projet

La maire sortante, Anne Hidalgo (PS), 
est officiellement en campagne pour 
un second mandat. Elle l’a annoncé sa-
medi dans un entretien au Parisien : « Je 
suis candidate à un nouveau mandat 
de maire de Paris. » Elle se présente 
« dans le 11e arrondissement, en no 2 sur 
la liste de François Vauglin, le maire 
actuel ». David Belliard (lire l’encadré), 
candidat EELV à Paris, se présente lui 
aussi dans cet arrondissement.

« Continuer de penser la ville »
Depuis plusieurs semaines, son équipe 
peaufinait les derniers détails pour 
lui dérouler le tapis rouge le moment 
venu. « Anne Hidalgo doit être la der-
nière personne à entrer dans l’arène », 
affirmait en mai Jean-Louis Missika, 
adjoint à l’urbanisme et président de 
l’association Paris en commun, rampe 
de lancement de l’édile. Vendredi, elle 

a pris le soin, lors de ses vœux pour 
l’année 2020, de remercier ses équipes 
pour les années passées, tout en met-
tant en avant « les transformations » 
qui nécessitent davantage qu’un man-
dat de six ans, selon elle. 
Anne Hidalgo devrait dorénavant en-
chaîner les sorties de terrain médiati-
sées et rassembler lors de meetings. 
Une réunion publique pourrait se tenir 
dès ce lundi soir afin de marquer le 
début de cette campagne éclair de 
neuf semaines. « Maintenant, elle va 

pouvoir préciser le projet qu’elle en-
tend proposer aux Parisiens », expli-
quait jeudi soir, sur BFM Paris, son 
directeur de campagne et premier ad-
joint, Emmanuel Grégoire.
« Avec la crise écologique, il faut 
continuer de penser la ville, les po-
litiques urbaines, sociales et écono-
miques, affirmait Anne Hidalgo au-
près de 20 Minutes en juin. Et ce autour 
de cette question de l’urgence cli-
matique. » En décembre, l’équipe de 
Paris en commun avait commencé à 

égrener ses premières propositions. Il 
faut « soutenir le commerce de proxi-
mité », plaide l’association, qui estime 
que les « grandes chaînes de maga-
sins, de boutiques touristiques et l’ar-
rivée massive du e-commerce me-
nacent les commerces de proximité 
et donc l’âme de nos rues ». 
Sur le volet familial, Paris en com-
mun envisage de créer « un réseau de 
proximité de professionnels de la pe-
tite enfance » pour prendre en charge 
les enfants « en cas de besoin imprévu, 
de jour comme de nuit ». Mais Anne 
Hidalgo devra se positionner aussi, au 
cours de ces prochaines semaines, sur 
les questions de propreté, de mobilité, 
de logement, de sécurité. Des thèmes 
sur lesquels ses opposants vont à coup 
sûr l’attaquer.  Romain Lescurieux

Une partie de campagne éclair
Sans les Verts
Anne Hidalgo part dans cette 
campagne avec les communistes, 
le groupe Génération-s, mais  
sans les Verts. David Belliard 
exclut pour le moment toute 
alliance, sauf celle dans le cadre 
de sa « coalition pour le climat ».

La maire sortante, lors de ses vœux pour l’année 2020, vendredi à Paris.
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Tous les jours, suivez l’actualité  
de votre région et participez !
paris@20minutes.fr

avec  
vous

Marche blanche pour Cédric Chouviat

L’image Plusieurs centaines de personnes se sont rassemblées 
dimanche à Levallois-Perret (Hauts-de-seine), d’où était originaire Cédric 
Chouviat, livreur mort à Paris le 5 janvier après son interpellation par des 
policiers, afin de lui rendre hommage et de demander « justice ». ses proches 
seront reçus mardi par le ministre de l’intérieur, Christophe Castaner. 

Au nord de la Loire,  
le temps est très nuageux 
et accompagné de quelques 
gouttes. En soirée, le vent  
peut atteindre 100 km / h  
en bord de Manche. Dans  
le Sud, la journée est plus 
calme et assez lumineuse.

AUJOURD’HUI

ET EN FRANCE

DEMAIN

matin après-midi matin après-midi

8 °C 12 °C

La météo à Paris

7 °C 10 °C

Les fortunes divergent 
entre Nord et Sud
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Airbus redevient le premier 
constructeur mondial. En 2019, 
l’avionneur européen Airbus a livré 
863 avions (contre 345 sur les onze 
premiers mois pour Boeing). En 
battant de 8 % son record de 2018, 
Airbus s’impose comme le premier 
constructeur mondial. 

Human Rights Watch interdit 
d’entrée à Hong Kong.  
Kenneth Roth, le directeur  
de Human Rights Watch, a annoncé 
dimanche que les autorités  
de Hong Kong lui avaient interdit 
l’entrée sur le territoire. Il devait 
présenter le rapport annuel  
de l’ONG de défense des droits  
de l’homme après des mois  
de manifestations prodémocratie.

Fragile cessez-le-feu en Libye 
après des mois de combats.  
Un cessez-le-feu à l’initiative de la 
Turquie et de la Russie est entré en 
vigueur dimanche en Libye. Celui-ci 
intervient après plus de neuf mois 
de combats meurtriers aux portes 
de la capitale, Tripoli, sur fond de 
craintes d’une internationalisation 
accrue du conflit.

Dix ans après  
le séisme en 
Haïti, l’amertume
Commémorations 
Haïti rendait hommage dimanche aux 
victimes du séisme qui, le 12 janvier 
2010, a ravagé la capitale et ses envi-
rons. Aujourd’hui domine l’amertume 
face à l’échec de la reconstruction.  En 
présence des membres du gouverne-
ment, de hauts fonctionnaires et de 
diplomates étrangers, le président 
haïtien, Jovenel Moïse, a déposé une 
gerbe au mémorial du séisme, sur le 
site où des milliers de victimes ont été 
enterrées dans des fosses communes. 
Il y a dix ans, les trente-cinq secondes 
qu’a duré la secousse de magnitude 7 
avaient transformé Port-au-Prince 
et les villes de Gressier, Léogane et 
Jacmel en champs de ruines, entraî-
nant la mort de plus de 200 000 per-
sonnes. « C’est une décennie perdue, 
assène l’économiste haïtien Kesner 
Pharel. La capitale n’a pas été recons-
truite, mais la mauvaise gouvernance 
ne dépend pas exclusivement des au-
torités locales. Au niveau international, 
nous n’avons pas vu ce mécanisme 
de gestion de l’aide pour permettre 
au pays d’en bénéficier. »

Difficile de se faire entendre en poli-
tique ces jours-ci lorsqu’on ne parle 
pas des retraites. C’est peut-être pour 
cela que les élus Rassemblement 
national ont martelé leur slogan de 
campagne pour les municipales, « la 
gestion RN, ça marche ! ». Réuni en 
convention à Paris (7e), à la Maison 
de la chimie, autour de sa présidente 
Marine Le Pen, le parti a lancé sa cam-
pagne dimanche, à deux mois du pre-
mier tour, prévu le 15 mars.
En 2014, le parti avait emporté 11 mai-
ries, dont Hayange (Moselle), Cogolin 
(Var) ou Le Pontet (Vaucluse). . « A en 
croire nos opposants les sept plaies 
d’Egypte allaient s’abattre sur nos villes, 
explique en souriant le maire de Fréjus 
(Var), David Rachline. Or elles se portent 
mieux que jamais. » Pour en convaincre 
le plus grand nombre, les édiles RN se 
succèdent à la tribune, comme Steeve 

Briois, élu au premier tour en 2014 à 
Hénin-Beaumont (Pas-de-Calais), ou 
Julien Sanchez, maire de Beaucaire 
(Gard). « Votre travail est la meilleure 
carte de visite pour nos candidats », loue 
Thierry Mariani, transfuge de la droite.

« Une vraie légitimité »
Ces villes RN, vitrines du parti, sont uti-
lisées pour poursuivre la « dédiabolisa-
tion du parti » et faire « tache d’huile » 
en conquérant des communes voi-
sines, surtout dans le Nord et le Sud-
Est. Le parti mise sur la fiscalité lo-
cale et la sécurité. « Nous avons tenu 
nos promesses, avec aucune hausse 
d’impôts locaux dans nos villes, vante 
David Rachline, qui a maintenu la taxe 
d’habitation au même taux depuis 2014. 
Grâce à notre bilan, nous avons une 
vraie légitimité. » Sur la sécurité, pilier 
du programme, les élus défilent pour 

vanter les recrutements de policiers 
et la lutte contre la délinquance. « Il 
n’y a eu aucune voiture brûlée le soir 
du 31 décembre dans nos villes ! », as-
sure Marine Le Pen.
Mais le bilan des maires RN est 
aussi marqué par quelques coups 
d’éclat moins consensuels que les 
baisses d’impôts. A Hayange, Fabien 
Engelmann a été débouté par la justice 
après avoir voulu expulser le Secours 
populaire, qu’il juge trop « pro migrant ». 
A Fréjus, un tribunal a suspendu le 
couvre-feu souhaité par David Rachline 
près d’un centre de migrants. Peu im-
porte, balaie-t-on au parti. « Notre ges-
tion marche, et, la meilleure preuve, 

c’est que nos scores électoraux se sont 
envolés dans ces villes », reprend Gilles 
Pennelle, chargé de la stratégie pour 
les municipales. Dans le Pas-de-Calais, 
le parti a conquis quatre circonscrip-
tions aux législatives de 2017, autour 
d’Hénin-Beaumont.
Ce scrutin reste « une étape vers la 
conquête du pouvoir », rappelle la di-
rection du parti. Le discours de clô-
ture de Marine Le Pen est d’ailleurs 
tourné vers 2022, alternant les points 
de programme présidentiel, comme 
la « démétropolisation » et le « loca-
lisme », et les attaques contre celui 
dont elle fait son adversaire principal, 
Emmanuel Macron.  Laure Cometti

Le RN s’est réuni dimanche à la Maison de la chimie, à Paris.
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Les promus du RN 
assurent la promo
Politique Le parti de Marine Le Pen a lancé sa 
campagne des municipales, dimanche, et a mis 
en avant sa gestion des villes conquises en 2014

Une capsule d’exploration spéciale
Vie sous-marine 
Le cylindre fait 3,20 m de long pour 
1,5 m de diamètre. « On tient à trois 
dans la capsule et jusqu’à trois 
jours », racontent Ghislain Bardout 
et Emmanuelle Perié-Bardout. De 
mi-septembre à jusqu’à il y encore 
quelques jours, le couple, fonda-
teur des expéditions sous-marines 
Under the Pole, et leurs équipiers, 
ont immergé leur capsule à 20 m de 

profondeur, au large de Moorea, en 
Polynésie française. Ghislain Bardout 
décrit cette capsule comme une tente 
sous-marine rattachée à deux ballasts 
posés au sol, qui permettent d’être en 
lévitation dans l’eau. « On parvient à se 
fondre dans le décor, un peu comme 
un photographe naturaliste essaiera 
de se camoufler pour saisir des loups 
dans leur milieu naturel », explique 
Emmanuelle Perié-Bardout.

Compilation de données
Dans cette capsule, une quinzaine de 
plongeurs aux profils variés (explora-
teurs, scientifiques, photographes…) ont 
pu multiplier les séjours de trois jours 
sous l’eau. Under the Pole a travaillé 
avec le Centre de recherches insulaires 
et observatoire de l’environnement, dont 
l’un des sites est à Moorea. « Ils étaient 
notamment intéressés par les obser-
vations sur la vie du récif au coucher 
et au réveil », reprend Emmanuelle 
Perié-Bardout. De nombreuses don-
nées ont ainsi pu être compilées. Le 
travail d’analyse commence tout juste. 
La capsule, elle, est déjà sur le retour. 
Elle devrait arriver à son camp de base, 
à Concarneau (Finistère), le 2 février. 
Commencera alors le temps du retour 
d’expérience.  Fabrice Pouliquen

Ghislain Bardout peut rester jusqu’à 
trois jours sous l’eau dans la capsule.
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Risque imminent d’éruption 
volcanique aux Philippines.  
Un énorme nuage de cendres 
s’élevait dimanche au-dessus  
du volcan philippin Taal, près de 
Manille. « Une dangereuse éruption 
est possible dans les heures ou les 
jours qui viennent », a averti 
l’agence sismologique nationale. 
Les vols au départ et à destination 
de Manille ont été annulés.

L’Iran reconnaît que l’avion 
ukrainien a été abattu par erreur. 
Au lendemain de la reconnaissance 
par l’Iran de sa responsabilité dans 
le drame du Boeing ukrainien abattu 
mercredi par erreur près de 
Téhéran, le chef des Gardiens de  
la révolution a témoigné dimanche 
devant le Parlement iranien. 
Plusieurs pays ont salué cette 
avancée, mais appelé à une enquête.
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Une possible « sortie par le haut » pour l’Unsa ferroviaire
Grève Deuxième syndicat à la 
SNCF, l’Unsa ferroviaire maintient son 
appel à la grève en cours mais recon-
naît que « l’annonce qui a été faite du 
retrait de l’âge pivot sous conditions 
[proposé samedi par le Premier mi-
nistre, Edouard Philippe] permet peut-
être de sortir par le haut », a indiqué 
dimanche son secrétaire général, 
Didier Mathis.
« L’Unsa ferroviaire reste dans la grève 
pour que les cheminots au statut 
conservent le calcul sur la base des 
six derniers mois pour leur départ à 
la retraite, a indiqué Didier Mathis. 
Aujourd’hui 30 000 d’entre eux sont 
exclus de ce calcul. » La position de 

l’Unsa ferroviaire dans les prochains 
jours sera scrutée sur le plan natio-
nal alors que la confédération diri-
gée par Laurent Escure va retour-
ner à la table de négociations avec 
« ses propres revendications », dont 
le calcul sur les 25 meilleures an-
nées pour les contractuels, a expli-
qué Didier Mathis. Selon lui, l’Unsa 
RATP est sur la même position de 
maintien dans la grève.
De son côté, l’intersyndicale (CGT, FO, 
CFE-CGC, FSU, Solidaires et organi-
sations de jeunesse) appelle à pour-
suivre le mouvement et à défiler jeudi 
pour la sixième fois depuis le début 
du conflit, le 5 décembre.

« Les enfants subissent  
trop de stimulations »
Santé La psychologue 
Aline Nativel  
Id Hammou développe 
l’idée de charge mentale 
chez les plus jeunes

La lessive, c’est bon. Racheter des 
couches, OK. Préparer le goûter, fait. 
Depuis quelques années, le concept 
de charge mentale, en particulier celui 
des femmes, a été vulgarisé et popu-
larisé. Mais il n’est pas réservé aux 
parents, si l’on en croit Aline Nativel 
Id Hammou, psychologue clinicienne, 
qui publie La Charge mentale des en-
fants (éd. Larousse).

La charge mentale des enfants… 
Cela existe donc ?
Le titre peut faire sourire, mais je 
constate une montée des angoisses 
des enfants depuis quatre ou cinq ans. 
Cette expression en vogue résume un 
épuisement global, parce qu’ils su-
bissent trop de stimulations. Certains 
ne peuvent pas s’autoriser à être ce 
qu’ils veulent. Ils n’arrivent pas à en-
trer dans une case. Et ils s’épuisent à 
essayer de le faire.
Quels sont les symptômes  
d’un enfant qui en souffre ?
Il va devenir un robot et risque de 
s’éteindre, de se perdre. Un peu comme 
une fleur qui se fane. Les symptômes 
sont très variés. L’enfant risque de ré-
gresser : certains se remettent à faire 
pipi au lit, d’autres développent des 
troubles de l’apprentissage, deviennent 
moins sociables. Ou ont des retards 
de croissance, des comportements 

addictifs, des troubles anxieux générali-
sés, des phobies, jusqu’à la dépression.
Comment différencier un enfant 
capricieux d’un enfant en proie  
à une trop grande charge mentale ?
C’est l’accumulation des symptômes 
sur une durée longue, avec un chan-
gement de comportement entre six 
mois et un an, qui permet de poser 
un diagnostic. La fatigue physique, ça 
revient tout le temps.
Vous critiquez l’éducation 
bienveillante…
L’éducation positive, c’est super, mais 
c’est très difficile à appliquer du lundi 
au dimanche. Ces méthodes sont très 

généralistes. On fait face à une offre sur 
la parentalité telle qu’elle renforce le 
sentiment d’échec des parents.
Comment les parents peuvent-ils 
modifier leur comportement quand 
leurs enfants semblent épuisés ?
Le premier conseil, c’est de faire le 
point avec le pédiatre sur l’état de santé 
global. Ensuite, le parent devrait tra-
vailler sur le fait que son enfant n’est 
pas son double. Il faut donc l’écouter. 
Le parent doit aussi accepter de se 
tromper, et qu’il le dise à son enfant. 
Intuitivement, on connaît ses enfants. 
L’important reste de se faire confiance. 
 Propos recueillis par Oihana Gabriel

La fatigue physique est un symptôme récurrent de la charge mentale.
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L’Europe exhorte 
l’Iran à respecter 
l’accord nucléaire
Tensions La France, le 
Royaume-Uni et l’Allemagne ont ap-
pelé ensemble dimanche l’Iran  à 
revenir « au plein respect » de ses 
obligations au titre de l’accord sur 
le nucléaire iranien, que Téhéran 
a commencé à détricoter dans un 
contexte de tensions avec les Etats-
Unis. « Aujourd’hui, notre message 
est clair : nous restons attachés » à 
l’accord sur le nucléaire « et à sa pré-
servation ; nous exhortons l’Iran à an-
nuler toutes les mesures incompa-
tibles avec l’accord ; nous appelons 
l’Iran à s’abstenir de toute nouvelle 
action violente ou de prolifération », 
indiquent les trois pays dans une dé-
claration commune qui réaffirme leur 
position sur le dossier. 
La France, le Royaume-Uni et l’Al-
lemagne ont signé en 2015, avec les 
Etats-Unis, la Chine et la Russie, l’ac-
cord avec l’Iran sur le nucléaire, dont 
Donald Trump a décidé de sortir en 
2018. Le président des Etats-Unis a 
récemment appelé les Européens à 
claquer à leur tour la porte de l’ac-
cord et à renforcer leur propre effort 
militaire au Moyen-Orient.

« Nous allons aller au bout »
Dimanche sur France 2, le Premier 
ministre, Edouard Philippe, en  
a appelé à la «responsabilité»  
de ceux qui veulent poursuivre  
la grève, expliquant vouloir « aller 
au bout » de la réforme des 
retraites. « Nous allons faire des 
propositions, chacun a bougé, 
mais l’équilibre (…) n’est pas 
négociable », a précisé le Premier 
ministre, en saluant « l’esprit  
de responsabilité » du patron  
de la CFDT, Laurent Berger,  
et des syndicats réformistes.
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2 Trois millions de boules 
pour « Bullitt »

La Ford Mustang GT conduite par 
Steve McQueen dans les rues de San 
Francisco dans le film Bullitt a été ven-
due aux enchères pour 3,3 millions 
d’euros, a annoncé la maison de vente 
David Morton. Cette voiture verte est 
restée célèbre dans l’imaginaire amé-
ricain depuis ce film de 1968, grâce 
notamment à une haletante scène de 
course-poursuite. Le véhicule était 
la propriété d’un homme de 38 ans, 
Sean Kiernan. Son père l’avait acheté 
3 500 $ (3 150 €) en 1974, prix auquel 
elle a symboliquement été mise en 
vente vendredi.

3 Attaque de stress 
par SMS

Plusieurs Américains ont eu la frayeur 
de leur vie en recevant des SMS leur in-
diquant qu’ils avaient été contactés en 
vain par l’armée et qu’ils étaient « éli-
gibles » à la conscription, qui n’existe 
pourtant plus aux Etats-Unis. Ces tex-
tos mensongers, envoyés en pleine 
période de tension avec Téhéran, de-
mandaient de se présenter à l’agence 
militaire la plus proche pour « un dé-
part immédiat en Iran ».

4 L’opéra a sa place  
dans le parking

De haut en bas, le Centre Pompidou 
a rendu ce week-end hommage à 
Christian Boltanski. Un opéra dans 
le parking souterrain a rejoué le thème 
obsédant du grand artiste français au-
quel le musée consacre une rétrospec-
tive : la lutte contre l’oubli. La voix de 
la soprano Karen Vourc’h, 32 choristes, 
13 violoncelles, 6 pianos, des guitares 
électriques ont couvert la rumeur des 
voitures du parking public voisin.

5 De l’or qui dormait 
depuis cinq siècles

Une barre d’or de près de 2 kg, décou-
verte par un ouvrier du bâtiment non 
loin du centre de Mexico en 1981, faisait 
partie du butin accumulé en 1520 par 
les conquistadors d’Hernan Cortés, 
selon une étude publiée vendredi. Des 
analyses aux rayons X ont permis de 
déterminer que cette pièce corres-
pondait à de l’or que les Espagnols 
avaient dérobé aux Aztèques, a pré-
cisé l’Institut national d’anthropolo-
gie et d’histoire.

6 Miss Belgique n’avait 
pas besoin de soutien

Celine Van Ouytsel, qui a décroché sa-
medi le titre de Miss Belgique , a trébu-
ché dans sa robe alors qu’elle descen-
dait les marches du Proximus Theater 
à La Panne. La  Flamande de 23 ans a 
alors perdu son soutien-gorge, mais 
a finalement gagné le titre.

7 A Tokyo, pas de records 
olympiques en chambre

Les lits écologiques en carton des Jeux 
olympiques de Tokyo résisteront sans 
problème à l’activité sexuelle trépi-
dante du village olympique, assure 
leur fabricant… à condition qu’on ne 
s’y couche qu’à deux. « Nous avons 
mené des expériences, comme jeter 
des poids sur les lits. (…) Tant qu’ils 
s’en tiennent à deux personnes dans 
les lits, ils devraient être assez so-
lides pour supporter la charge », as-
sure un porte-parole de la compagnie.

8 Chez Armani, on fait  
du neuf avec du vieux

A la fashion week de Milan, Giorgio 
Armani a proposé une collection en 
tissus recyclés pour sa ligne Emporio. 
« Il faut sauvegarder le monde et la 
vie des futures générations », a expli-
qué le vétéran de la mode italienne, 
âgé de 85 ans.

9 Nos internautes  
ont du talent

La solidarité,  
c’est dans la poche
Le Parc australien de Carcassonne 
a beau être fermé pour l’hiver, il ne 
chôme pas. Mercredi, ce centre ani-
malier et de loisirs a relayé sur son 
site Internet et sa page Facebook un 
appel de l’association Animal Rescue 
Collective, qui vient en aide à la faune 
durement frappée par les incendies 
en Australie. L’objectif : demander aux 
bénévoles de « l’Occitanie et plus lar-
gement de France » de fabriquer « des 
poches en tissu destinées à héberger 
tous les bébés kangourous orphelins ». 

Des instructions de fabrication ont 
été jointes au message. Ces poches 
peuvent être envoyées au Parc austra-
lien ou déposées dans des points de 
collecte à Toulouse, Marseille, Nîmes 
et Négrepelisse (Tarn-et-Garonne). 
Vendredi, devant « l’énorme élan de 
générosité », le centre audois créé 
en 2001, qui attend « des milliers de 
poches », a lancé une cagnotte pour 
l’aider à « prendre en charge tous les 
frais d’envoi et de douane vers l’Aus-
tralie ».  A Toulouse, Nicolas Stival Une association lance un appel à fabriquer des poches pour kangourou. 
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Cette photo  
nous a été envoyée  
par Riane Martin  
via e-mail.
Vous êtes doué pour  
la photographie ?  
Envoyez vos images  
à contribution@20minutes.fr 
ou postez-les sur Instagram 
avec le hashtag 
#nosinternautesontdutalent

Vos photos ne seront destinées 
qu’à cette rubrique.  
Pour en savoir plus sur la gestion 
de vos données :  
https://www.20minutes.fr/
politique-protection-donnees-
personnelles

Petite balade  
au Vietnam.

A peine lancée, la campagne 2020 
des Pièces jaunes, au profit des en-
fants et adolescents hospitalisés, fait 
l’objet de critiques. Brigitte 
Macron est ciblée, dans un 
texte évoquant les prétendus 
excès de la première dame qui 
la précédait à la tête de l’opération, 
Bernadette Chirac. D’après un post 
sur Facebook, « Bernadette Chirac 
est venue à Montélimar faire son ci-
néma pour récolter ses pièces jaunes. 
200 kg de pièces ont été recueillis 
(correspondant à environ 10 000 €). 
(…) La ville a déboursé 80 000 €. » Le 
texte évoque aussi « les chambres 
et repas » pour 130 personnes, « ré-
glés avec un chèque de l’associa-
tion ». Le document est signé par un 

conseiller municipal communiste de 
Montélimar. Contrairement à ce que 

sous-entend ce post, qui lie 
Brigitte Macron à ce « rap-
pel » sur Bernadette Chirac, 
les coûts engendrés par un 

déplacement de Brigitte Macron, cette 
fois-ci à Orléans, sont loin d’avoisiner 
les montants attribués à l’ancienne 
première dame. La métropole d’Or-
léans indique qu’aucuns des frais rela-
tifs au déplacement de Brigitte Macron 
n’ont été pris en charge par la mairie.
Quant au texte publié sur Facebook, il 
remonte à 2006. Ses accusations ont 
été contredites en 2010 par la Cour 
des comptes.  Alexis Orsini
20 Minutes lutte contre les fake news.  
Un doute ? Ecrivez à fakeoff@20minutes.fr

 
Non, Brigitte Macron n’a pas 
coûté d’argent à Orléans10
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Horoscope
Bélier du 21 mars au 20 avril
Il vous semble que votre famille n’est 
pas compréhensive à votre égard.  
Vos affaires sont sur la bonne voie.

Taureau du 21 avril au 21 mai
Votre vie de couple subit des orages. 
Vous donnez du temps et de l’énergie 
à des projets qui vous tiennent à cœur.

Gémeaux du 22 mai au 21 juin
Votre état actuel paraît insupportable. 
Dans votre métier, faites attention 
avant de prendre une décision radicale.

Cancer du 22 juin au 22 juillet
Vous savez comment réaliser  
vos idées et elles sont créatrices.  
Vous voyez plus clairement votre but.

Lion du 23 juillet au 23 août
Vous êtes possessif avec l’être aimé. 
Une occasion de changement de 
travail ou de promotion se présente.

Vierge du 24 août au 23 septembre
En couple, vous partagez une tendre 
complicité. Faites plus d’efforts  
pour expliquer votre point de vue.

Balance du 24 sept. au 23 octobre
Vous appréciez les sorties que vous 
faites avec vos proches. Faites 
suffisamment mûrir votre projet.

Scorpion du 24 oct. au 22 nov.
Dans l’ensemble, votre vie de couple 
est protégée. Ne vous laissez pas aller 
à des achats au-dessus de vos moyens ! 

Sagittaire du 23 nov. au 21 déc.
Le climat général est la confiance. 
Vous allez pouvoir vérifier la solidité 
de vos relations professionnelles. 

Capricorne du 22 déc. au 20 janv.
Votre vie sentimentale assez discrète 
va prendre une tournure intéressante. 
Vos conditions de travail s’améliorent.

Verseau du 21 janv. au 18 février
Natif en recherche de l’âme sœur, 
ouvrez l’œil ! Votre entêtement  
peut causer votre perte.

Poissons du 19 février au 20 mars
Vous introduirez un peu de fantaisie 
dans vos relations sentimentales. 
Vous échafaudez des projets lucratifs.

Cerf-panthère pas avant midi
Aujourd’hui on boude. Vous savez 
pourquoi. CHERCHEZ BIEN.

Retrouvez l’horoscope complet sur le site et nos applis.
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Sudoku
En partant des chiffres 
déjà inscrits, remplissez 
la grille de manière que 
chaque ligne, chaque 
colonne et chaque carré 
de 3 par 3 contienne  
une seule fois tous 
les chiffres de 1 à 9.
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Force 3

Facile

solution du numéro précédent

sOLuTION  
Du NuMÉRO 
PRÉCÉDeNT

Vous témoignez
Vous êtes ado et le réchauffement cli-

matique vous angoisse, racontez-nous.
Réagissez en écrivant à temoignez@20minutes.fr
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##JeV#144-82-https://tinyurl.com/vcfbuay##JeV#

L’acteur historique de Grey’s 
Anatomy s’en va. Coup dur pour  
les fans de Grey’s Anatomy. Après 
quinze saisons, Justin Chambers,  
qui interprète Alex Karev depuis  
les débuts de la série, quitte  
le Seattle Grace Hospital pour de bon, 
selon Variety. « Je vais avoir 50 ans,  
je suis soutenu par ma remarquable 
épouse et mes formidables enfants », 
a-t-il communiqué.

Joaquin Phoenix interpellé 
pendant une manifestation. 
L’interprète du Joker Joaquin Phoenix 
a été arrêté vendredi à Washington, 
alors qu’il participait à un 
rassemblement illégal organisé  
par Jane Fonda. Cette dernière 
organise depuis le mois d’octobre le 
Fire Drill Friday, contre l’immobilisme 
des responsables politiques face aux 
dangers du changement climatique.

Publier Matzneff « devenait  
de plus en plus problématique »
Polémique Le PDG des édi-
tions Gallimard, qui ont interrompu 
cette semaine la vente du Journal de 
Gabriel Matzneff, objet d’une enquête 
pour viols sur mineurs, s’est expli-
qué dans une interview au Journal 
du dimanche. 
« Je sentais bien que le lien, la tension 
entre ses écrits et la vie réelle deve-
nait de plus en plus problématique et 

que l’esprit de transgression ne pou-
vait seul en justifier la programma-
tion », a déclaré Antoine Gallimard. 
« Je le considère comme un écri-
vain, mais j’ai toujours été gêné 
que le Journal fasse état de faits 
réels concernant des personnes vi-
vantes », a poursuivi le PDG, tout en 
soulignant son opposition à « toute 
forme de censure ».

« Pardon » Eve Ensler 
sort une lettre d’excuse 
imaginaire de son père, 
qui l’a violée de ses  
5 à 10 ans

Eve Ensler est la créatrice des cé-
lèbres Monologues du vagin, une pièce 
de théâtre jouée dans le monde en-
tier. Elle sort un nouveau livre, Pardon 
(Denoël), lettre d’excuse imaginaire 
de son père, Arthur, mort il y a plus 
de trente ans, qui l’a violée de ses 5 à  
10 ans. Un livre puissant, comme l’em-
pathie de son autrice.

Pourquoi avez-vous ressenti  
le besoin d’écrire ce livre ?
Il y a plusieurs raisons. Pendant des an-
nées, j’ai attendu une excuse, comme 
tous les survivants. Je brûlais d’en-
vie qu’il me dise la vérité. Je m’imagi-
nais aller à la boîte aux lettres et rece-
voir cette lettre d’excuse, même après 
sa mort. Et il y a une autre raison : je 
suis impliquée dans un mouvement 
qui lutte contre les violences faites 
aux femmes (lire l’encadré) et, depuis 
#MeToo, j’ai commencé à penser à tous 
les hommes qui ont été accusés. J’ai 
pris conscience qu’aucun homme ne 
s’était jamais excusé. Jamais. Je me 
suis dit que j’avais besoin d’écrire cette 
excuse. Et que surtout, il fallait que je 
crée un modèle qui pourrait inspirer 
d’autres hommes.
Une sorte d’exemple ?
Oui, en quatre étapes. La première, 
c’est de regarder en soi-même. Quels 

sont les ingrédients qui ont fait de moi 
un homme capable de violer, de violen-
ter, de harceler ? La deuxième étape 
consiste à décrire en détail ce que vous 
avez fait. Mais dire : « Je suis désolé si 
je t’ai abusée » ne suffit pas. Il faut dire : 
“Je suis venu au milieu de la nuit et 
j’ai baissé ta culotte contre ta volonté”. 
Troisièmement, il faut essayer de res-
sentir ce que votre victime a pu ressen-
tir. Enfin, il faut assumer la pleine res-
ponsabilité de vos actes.
Vous dites que votre père aussi est 
une victime, de la virilité toxique. 
Qu’est-ce qui cloche dans le modèle 
traditionnel masculin dominant ?

20 Minutes a rencontré eve ensler, connue pour ses Monologues du vagin, le 7 janvier au Café français, à Paris (4e).
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« Dire : “Je suis désolé” ne suffit pas »

V-Day contre les violences envers les filles et les femmes
« J’ai lancé V-Day en 1998, peu de temps après Les Monologues du vagin, 
parce que beaucoup de femmes faisaient la queue pour venir me parler 
après la pièce, pour me raconter ce qu’elles avaient vécu. Nous avons  
entre autres lancé One billion rising [Un milliard de femmes debout], un 
mouvement intersectionnel dans plus de 200 pays, qui se préoccupe aussi 
d’enjeux climatiques, de racisme, d’immigration, des homosexuels... »

Nous naissons remplis d’amour. Plus 
tard, on enseigne aux garçons à ne 
pas être vulnérables, à ne pas pleu-

rer, à ne pas être tendres. Ils doivent 
mettre tous leurs sentiments de côté, 
et alors ces sentiments se métamor-
phosent et deviennent laids. Nous de-
vons commencer à éduquer les gar-
çons comme des êtres humains. Les 
laisser exprimer leurs peurs, avoir des 
besoins. Les laisser jouer, aimer dan-
ser, bouger leur corps.
S’excuser, pour un homme, c’est 
plus difficile que pour une femme ?
Comme mon père le dit dans le livre, 
s’excuser, c’est être un traître à la mas-
culinité. Quand les hommes appren-
dront à s’excuser, alors tout le patriarcat 

va s’effondrer. On leur apprend que s’ex-
cuser, c’est une défaite. Alors que c’est 
le contraire : quand on s’excuse, on per-
met à l’énergie de circuler à l’intérieur 
de soi. S’excuser, c’est une force.
Pensez-vous que les jeunes  
hommes actuels sont davantage 
capables de s’excuser ?
Cela dépend de leur mère et de leur 
père… Je suis partagée. Nous progres-
sons et nous reculons en même temps. 
Mais j’ai été surprise par la réaction 
de beaucoup d’hommes au livre. J’ai 
reçu des lettres magnifiques.
Quelle est la chose la plus urgente  
à faire aujourd’hui pour lutter  
contre ces violences ?
Ma réponse va peut-être vous sur-
prendre. Mais je pense que le plus 
urgent aujourd’hui est de stopper la 
catastrophe climatique. La façon dont 
nous traitons la planète n’est pas dif-
férente de la façon dont nous traitons 
le corps des femmes. Il faut tenir les 
deux combats ensemble. 
 Propos recueillis par Aude Lorriaux

« Quand les hommes 
apprendront  
à s’excuser, alors  
tout le patriarcat  
va s’effondrer. »



13
Lundi 13 janvier 2020CuLture

JAN
15

« Black mirror
version comédie »

CINÉSÉRIES.COM

« Excellent.
Drôle. Malin »

LES ECHOS

Yubo, une appli 
sous contrôle ?
Réseaux sociaux La société française  
vise un développement à l’international,  
mais fait l’objet de nombreuses critiques

« Fais-toi de nouveaux amis ! » C’est le 
slogan de Yubo, l’application de discus-
sions en live très prisée des adoles-
cents, dont vous entendrez sûrement 
parler en 2020. Créé par trois étudiants 
français en 2015, le réseau social sou-
haite aujourd’hui prendre un nouveau 
virage. L’appli made in France – utilisée 
par plus de 25 millions de personnes 
dans le monde – vient de réaliser une 
levée de fonds de 11,2 millions d’euros 
pour soutenir sa croissance à l’inter-
national et accélérer son développe-
ment technologique.
De grands noms de la Silicon Valley, 
comme Village Global, qui compte parmi 
ses investisseurs Mark Zuckerberg 
(Facebook) et Jeff Bezos (Amazon), ou 
encore Sweet Capital (Candy Crush) ont 
ainsi misé sur le petit Frenchy. « Yubo 
vise la génération Z, les personnes nées 
à la fin des années 1990, une généra-
tion hyperconnectée qui passe plus de 
temps en ligne que hors ligne », ex-
plique Sacha Lazimi, cofondateur du 
réseau social. Mais pour attirer davan-
tage d’utilisateurs, Yubo doit d’abord re-
dorer son image. « Il y a quelques mois, 
l’appli a fait l’objet d’une avalanche de 
critiques, en raison de nombreuses 
dérives signalées sur sa plateforme », 
explique Jérémie Mani, président de 

Netino, société spécialisée dans la mo-
dération en ligne. La plateforme a été 
accusée d’avoir laissé prospérer des 
faits de harcèlement et laissé circuler 
des nudes, des photos d’ados dénudés.

« Pour “chasser” les filles »
Car l’appli se différencie de ses concur-
rents par son fonctionnement basé sur 
l’échange en live vidéo, « et non sur le 
partage de contenus comme peuvent 
le faire Facebook ou Twitter », détaille 
Sacha Lazimi. Le quotidien australien 
Sydney Morning Herald a qualifié l’an 
dernier Yubo de « Tinder pour ados à la 
sécurité épouvantable » (lire l’encadré). 
C’est le témoignage de Nora Bussigny, 
surveillante dans un lycée, dans le site 
lepoint.fr, qui a mis le feu aux poudres. 
Elle a expliqué que les garçons n’utili-
saient l’appli que pour « chasser » des 
filles et leur réclamer des nudes.
L’équipe de Yubo assure aujourd’hui 
avoir corrigé « ces dysfonctionne-
ments ». « Nous avons noué un par-
tenariat avec une entreprise spéciali-
sée dans l’identité numérique. Et nous 
avons énormément renforcé notre poli-
tique de modération. Aujourd’hui, nous 
considérons être l’un des réseaux so-
ciaux les plus safe du monde », affirme 
le cofondateur de l’application. Pour 
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L’appli, basée sur l’échange en live vidéo, pose un problème de modération.

Un Tinder soft
La grande fonctionnalité, c’est  
le swipe (balayage de l’écran)  
pour connecter les utilisateurs 
entre eux. « C’est un peu le même 
principe que sur l’appli de 
rencontres Tinder : des profils 
défilent sous vos yeux avec un 
prénom, un âge, une ou plusieurs 
photos. Et si deux utilisateurs se 
likent [on appelle ça un match], ils 
peuvent échanger par messages 
privés », explique Sarah, 14 ans, 
qui utilise régulièrement l’appli.

beaucoup d’experts, les promesses 
concernant la modération en temps 
réel des contenus en ligne ne sont 
que des effets d’annonce. « Le cœur 
de la dynamique de Yubo, c’est le live. 
Aujourd’hui, il est impossible de mo-
dérer des contenus qui sont diffusés 
en direct. Une plateforme safe ne peut 
pas exister », explique Fabrice Epelboin, 
enseignant à Sciences po et spécialiste 
des réseaux sociaux. « Vérifier le profil 
de chaque individu qui interagit sur une 
plateforme est irréalisable. Le risque 
de tomber sur un pervers sexuel ou 
un pédophile est réel », ajoute Jérémie 
Mani. Hakima Bounemoura
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PROGRAMME
9h00 à 9h30 : 
petit-déjeuner

9h30 à 12h30 : 
présentation de notre 
offre de formation
Mastère Spécialisé : 
AMEC, BIM, CHD, MIS, 
MOGI, MOGI TP, MTEG

VAE

Inscription gratuite avant le 16 janvier
informationsfc.ms@estp-paris.eu

CAMPUS DE PARIS
Formation Continue
2-4 rue Charras
75009 Paris

PORTES
OUVERTES
18 JANVIER 2020

FORMATION CONTINUE MASTÈRE SPÉCIALISÉ

En 2016, The Young Pope voyait le Vatican 
oindre pour la première fois un cardi‑
nal américain, Lenny Belardo (Jude 
Law), fondamentaliste, despotique 
et névrosé, en tant que pape Pie XIII. 
Trois ans plus tard, dans un nouvel opus 
en neuf épisodes de 52 min intitulé  
The New Pope et diffusé ce lundi à 21 h 05 
sur Canal+, le cinéaste oscarisé Paolo 
Sorrentino met en scène l’intronisa‑
tion d’un nouveau souverain pontife, 
Jean‑Paul III (John Malkovich).

Pie XIII dans le coma
« Comme le pape Pie XIII tombait dans 
le coma, j’avais besoin d’un deuxième 
pape », explique tout simplement 
Paolo Sorrentino, que 20 Minutes a 
rencontré lors d’une table ronde or‑
ganisée par Canal+ à Paris. Le der‑
nier épisode de The Young Pope lais‑
sait en effet Pie XIII au sol, inconscient. 

L’histoire reprend alors que, à Venise, 
une foule de fidèles prie pour que ce 
beau et jeune pape réactionnaire se 
réveille.
Son bras droit, l’intrigant secrétaire 
d’Etat du Vatican Angelo Voiello (Silvio 
Orlando), compte bien faire main basse 
sur le Saint‑Siège. Comme dans son 
film Il Divo, Paolo Sorrentino livre 
alors un premier conclave sous la 
forme d’une farce, truffée de saynètes 
burlesques hilarantes. « Voiello s’ins‑
pire de moi pour tout ce qu’il a de plus 
stupide, et des hommes politiques très 
catholiques que nous avons eus dans 
le passé », confesse le réalisateur. Le 
personnage de Voiello, fin stratège, 
décide de placer sur le trône papal le 
mondain sir John Brannox, un aristo‑
crate anglais sophistiqué et modéré. 
Celui‑ci accepte de devenir Jean‑Paul 
III afin de rencontrer Marilyn Manson et 

Sharon Stone (ce qui vaut une appari‑
tion très drôle des deux stars dans l’épi‑
sode 3). « Le pape Jean‑Paul III, joué par 
John Malkovich, s’inspire du cardinal 
Newman. » Il fallait un acteur de cette 
trempe pour succéder à Jude Law. « Je 
voulais quelqu’un qui inspire tout à la 
fois de la sagesse et de la légèreté. Chez 
John Malkovich, il y a ces deux dimen‑
sions. » Quant à Cécile de France, qui 
incarne toujours la directrice de com‑
munication du Vatican, elle avoue avoir 
été « très impressionnée » par l’acteur : 
« Pendant qu’on jouait, j’avais l’impres‑
sion d’avoir 15 ans et je me disais : “Je 
joue avec le mec des Liaisons dange-
reuses !” » Anne Demoulin

Les nonnes en grève
Des femmes vont prendre  
de l’importance dans ce second 
opus : les nonnes, qui vont 
occuper la chapelle Sixtine  
lors d’une grève épique. « Je 
voulais affronter la question  
de la revendication des nonnes, 
actuellement assez timide,  
mais que l’on ressent », relate  
le réalisateur. Et comme 
l’émancipation des femmes  
est « aussi une grande question 
dans la société civile, j’avais 
envie de m’y attaquer ».

John Malkovich incarne Jean-Paul iii, alias le mondain sir John Brannox.

G.
 F

io
rit

o 
/ W

ild
si

de
 / 

Sk
y I

ta
lia

 / 
H

au
t e

t C
ou

rt
 T

V 
/ M

ed
ia

pr
od

uc
ci

ón
 2

01
9

Une suite 
résolument divine
Télévision Trois ans après « The Young Pope », 
Paolo Sorrentino revient sur Canal+ avec  
« The New Pope », qui met en scène Jean-Paul III

La déflagration Jodie Comer
Talent Killing Eve est une série 
de femmes, de trois femmes plus 
exactement. Lors de son lancement 
en avril 2018 sur BBC America, puis 
à la rentrée sur Canal+ en France, 
deux étaient surtout mises en avant : 
la créatrice Phoebe Waller‑Bridge et 
l’actrice Sandra Oh. Mais Jodie Comer, 
alors ? Malgré ses dix ans de carrière, 
la comédienne de seulement 26 ans 
était quasi inconnue des téléspecta‑
trices et téléspectateurs.

Killing Eve est donc pour beaucoup 
une révélation, pour ne pas dire une 
déflagration, tant l’immensité de son 
talent éclate à l’écran. Pour les retar‑
dataires, la série a débarqué en clair 
dimanche sur TF1 Séries Films.
Née à Liverpool en 1993, Jodie Comer 
est repérée au lycée par son profes‑
seur de théâtre. Il l’envoie passer une 
audition pour une pièce de théâtre de 
la BBC Radio, et c’est le début de sa 
carrière. Les fans de séries anglaises 
la repèrent dans Journal d’une ado hors 

norme. Jusqu’à l’emmy award 2019 de la 
meilleure actrice pour Killing Eve et une 
apparition dans Star Wars. Episode IX. 
Le public la retrouvera au côté de Ryan 
Reynolds dans Free Player, puis de Matt 
Damon, Ben Affleck et Adam Driver (ex‑
cusez du peu) dans le prochain Ridley 
Scott, et, bien sûr, dans la saison 3 de 
Killing Eve. Vincent Julé

Jodie Comer est 
repérée au lycée  
par son professeur 
de théâtre.

L’actrice dans la série Killing Eve.
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Des débats pour mieux s’entendre
Vendredi 17 et samedi 18 janvier 2020

Deux jours d’échanges entre citoyens et personnalités, élus et experts de premier plan, mais aussi acteurs de terrain, sur
la thématique des territoires. Les 17 et 18 janvier 2020, les débats passeront ainsi les territoires au crible de toutes les
composantes de notre société. Confronter les opinions, faire émerger les solutions, créer le dialogue : tels sont les objectifs
de cette 3e édition de « Vivre ensemble, les Assises nationales de la citoyenneté ».

Gratuit – Inscription en ligne obligatoire sur www.vivreensembleouestfrance.com

LES ASSISES NATIONALES DE LA CITOYENNETÉ

21 h 05 Série

SAM
Saison 4 (2 épisodes). 
Sam et Antoine se cherchent, 
se provoquent et s’en 
amusent. Mais Sam se rend 
bientôt compte qu’elle est bien 
plus troublée par lui qu’elle ne 
le voudrait. La fille d’Antoine 
montre son vrai visage.
23 h 05 NEW YORK, 
UNITÉ SPÉCIALE
« La guerre des mots ». 
Saison 20 (22/24).

20 h 55 TARZAN 
TROUVE UN FILS
Film d’aventures 
de Richard Thorpe 
(1939). 
Avec Johnny Weissmuller, 
Johnny Sheffield.

21 h 05 Série

21 h 15 KINGDOM 
OF HEAVEN
Film historique 
de Ridley Scott (2005). 
Avec Orlando 
Bloom, Jeremy Irons, 
Eva Green.

LES RIVIÈRES 
POURPRES
Saison 2 (2 épisodes). 
Pierre Niemans et Camille 
Delaunay sont chargés d’élu-
cider le meurtre d’un prêtre 
dont le corps a été retrouvé 
crucifié dans l’église 
d’un village.
22 h 45 FAITES ENTRER 
L’ACCUSÉ
Magazine. Présenté 
par Frédérique Lantieri.

20 h 50 Série

21 h 05 APPELS 
D’URGENCE
« Accidents, interventions 
chocs : les pompiers 
de Nîmes dans l’arène ». 
Magazine. Présenté 
par Hélène Mannarino.

SPEAKERINE
Saison 1 (2 épisodes). 
Christine et Philippe sont arrê-
tés pour le meurtre de Marcel. 
Le suicide de Marcel Lindet 
étant avéré, le commissaire 
Jarrel relâche Christine, tout 
en demandant à Pierre de 
mieux surveiller sa femme.
23 h 40 C À VOUS 
Magazine. 
Présenté par 
Anne-Elisabeth Lemoine.

21 h 05 Série

21 h 15 EDGE 
OF TOMORROW : 
AUJOURD’HUI À JAMAIS 
Film de science-fiction 
de Doug Liman (2014). 
Avec Tom Cruise, Emily 
Blunt.

THE NEW POPE
Saison 1 (2 épisodes). 
Alors que Pie XIII est dans 
le coma après une attaque 
durant son discours place 
Saint-Marc, à Venise, 
François II, son remplaçant, 
meurt de façon 
mystérieuse.
22 h 55 
LE CERCLE SÉRIES
Magazine du cinéma présenté 
par Augustin Trapenard.

21 h 05 Magazine

21 h 05 NO ESCAPE 
Film d’action de John 
Erick Dowdle (2015). 
Un Américain et sa famille 
se retrouvent en plein milieu 
d’un coup d’Etat dans un 
pays d’Asie du Sud-Est.

SECRETS D’HISTOIRE
« Les favoris de 
Marie-Antoinette ». 
Dans les châteaux de Ver-
sailles, au petit Trianon, 
Stéphane Bern part sur les 
traces de Marie-Antoinette, 
reine de France à 18 ans et 
guillotinée vingt ans plus tard.
23 h 04 L’EXPLOSION 
Documentaire. 
L’explosion de la rue de 
Trévise, le 12 janvier 2019.

21 h 05 Magazine

MARIÉS AU 
PREMIER REGARD
Depuis trois ans, de nombreux
célibataires mettent leur destin 
entre les mains de la science
dans l’espoir de rencontrer
l’âme soeur. L’année dernière,
les statistiques avaient réuni
Charline et Vivien.
23 h 10 MON 
ADMIRATEUR SECRET 
Divertissement. Présenté 
par Julia Vignali.

21 h 05 CRIMES ET FAITS 
DIVERS : LE PRIME
« Confrontés au pire ». 
Magazine.
23 h 05 CRIMES
« Dans les Alpes-Mari-
times ». Magazine. 

aime « Work in Progress », sur MyCanal, pour suivre les aventures d’Abby dans le monde queer
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de confiance. Et, en face, il y avait une 
grande équipe qui jouait à domicile, 
il ne manque pas grand-chose. Ce 
qui est important, c’est les enseigne-
ments qu’on tire de ce résultat. On a 
une très grosse échéance qui arrive 
avec le Tournoi de qualification olym-
pique [en avril], on se doit de gagner. »
Car avec ce piteux résultat à l’Euro, 
l’équipe de France n’est même pas 
sûre de voir Tokyo, au rythme du déli-
tement observé. Pas sûr, d’ailleurs, que 
le staff sorte indemne de ces dernières 
semaines agitées en interne. Les Bleus 
ont toujours les meilleurs joueurs du 
monde, ou pas loin, mais d’évidence, 
cela ne fonctionne plus, pour reprendre 
une occurrence fameuse de Claude 
Onesta, l’ancien sélectionneur. « Suis-je 
encore l’homme de la situation ? Je ne 
sais pas, répond Dinart. On va débriefer 
les choses comme on le fait toujours, 
même si on s’était déjà dit les choses 
après le Portugal. » Pas assez, visible-
ment. Interrogé sur la relation entre le 
staff et les joueurs, Karabatic n’a pas 
voulu remettre une pièce dans la ma-
chine. « Ce n’est pas un thème dont on 
va débattre à la télé. » On a connu des 
marques de soutien plus éclatantes.
 Julien Laloye

Handball Battue 
par la Norvège (26-28), 
la France est éliminée 
de l’Euro dès la phase 
de poules

Le hand français nous a assez donné de 
joie pour qu’on ne lui tombe pas des-
sus à la machette. On va donc se rete-
nir d’écrire des choses définitives sur 
l’état de délabrement des Experts, éli-
minés de l’Euro, après la défaite face 
à la Norvège (26-28) dimanche, et ce 
avant même le tour principal de la 
compétition.

Deux jours après la déroute imprévisible 
contre le Portugal, les Bleus ont résisté 
autant qu’ils ont pu face au vice-cham-
pion du monde norvégien, chez lui. On y 
aura cru une demi-seconde en tout, le 

temps de prendre trois buts d’avance 
en deuxième période (18-15 à la 33e). 
Un avantage gaspillé aussi sec.
Absolument amorphes sur les tirs de 
loin, les Bleus ont longtemps survécu 
grâce au chantier de Fabregas au poste 
de pivot et au match solide de Gérard 
dans ses cages. Hélas, la survie n’était 
même pas une option, puisqu’il fallait 
gagner de quatre buts pour être sûr 
de ne pas rentrer à Roissy avant la fin 
de la phase de poules. Le plus dépri-
mant dans l’affaire ? Les Bleus étaient 

presque contents d’eux, dimanche. « On 
a tenté le maximum, les garçons se sont 
bien battus, a estimé le sélectionneur, 
Didier Dinart, au micro de beIN Sports. 
La faute n’est à personne, il faut se dire, 
peut-être, que l’équipe de France est 
à son niveau, on a peut-être un pas-
sage à vide. »
Même Nikola Karabatic, pourtant 
de toutes les équipes de France en 
conquête, refusait de se montrer trop 
sévère : « Je pense qu’on fait un bon 
match, mais on était un peu en perte 

Un très petit tour et puis s’en va

Didier Dinart, le sélectionneur, est discuté après cet Euro calamiteux.
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« Il faut se dire, 
peut-être, que 
l’équipe de France 
est à son niveau. »  
 Didier Dinart, sélectionneur
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Premier trophée depuis 2017  
pour Serena Williams. L’Américaine  
a remporté le tournoi d’Auckland 
(Nouvelle-Zélande) en battant 
sa compatriote Jessica Pegula.  
Elle a annoncé qu’elle allait reverser 
ses gains, près de 40 000 €, aux 
victimes des incendies en Australie.

Décès du motard Paulo Gonçalves 
sur le Dakar. Le Portugais est mort 
dimanche, lors de la 7e étape 
du rallye Dakar, après avoir été 
victime d’une chute. Gonçalves,  
deuxième de l’édition 2015,  
disputait son 13e Dakar.

Le Racing 92 rejoint Clermont 
et Toulouse en quarts. Vainqueur 
du Munster (39-22), dimanche,  
à une journée de la fin de la phase 
de poules, le Racing 92 s’est  
qualifié pour les quarts de finale 
de la Champions Cup.
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Football Au terme 
d’un match fou, Paris  
et Monaco ne se sont 
pas départagés (3-3)

On a eu droit à un vrai choc, dimanche 
soir au Parc des Princes entre Paris et 
Monaco, avec deux équipes joueuses, 
des buts, des rebondissements et du 
suspense de bout en bout. A l’arrivée, 
le match nul (3-3) est logique au vu de 
la très belle performance de l’ASM, qui 
n’aurait pas mérité de perdre. 

V Paris-Monaco, c’est la Champions 
League. On a craint pour l’intérêt de 
ce match que le PSG nous fasse une 
Sainté-bis (6-1), mercredi, avec enfi-
lade de pions et compotée d’humi-
liation, mais le (joli) premier but de 
Neymar d’entrée de jeu a finalement 
eu le mérite de secouer une équipe 
monégasque résolument offensive 
sur le papier. En cinq grosses minutes, 
les hommes de Robert Moreno ont 
retourné le match (1-2) grâce à une 
ligne d’attaque en feu. Et si le PSG a 
lui aussi réalisé sa petite remontada 
personnelle pour reprendre les de-
vants avant la pause, il peut remercier 
Keylor Navas, irréprochable dimanche.
V Un 4-4-2 à peaufiner. On a eu la 
confirmation que le nouveau 4-4-2 
pornographique du PSG avec ses 

« Quatre Fantastiques » devant n’était 
peut-être pas la solution idéale quand 
une équipe qui tripote bien le bal-
lon se présente devant lui. Autant ça 
passe crème contre Amiens, Linas-
Montlhéry ou les plots stéphanois, 
autant, quand il y a du répondant en 
face, la défense du PSG se retrouve 
seule au monde. La faute aux quatre 

pimpins de l’attaque, pas franchement 
décidés à faire les efforts dans le repli 
défensif. A corriger sous peine d’être 
punis en contre face à Dortmund en 
Ligue des champions.
V Ce Monaco-là a de l’avenir. Il a 
parfois fallu se pincer très fort pour 
se persuader que l’équipe que nous 
avions sous les yeux était bien celle 
qui, cette saison, nous a habitués 
à plus de bouillie que de homard. 
Dimanche, l’ASM a regardé le PSG 
dans les yeux – se rappelant aux bons 
souvenirs de la saison du titre – et 
l’égalisation de Slimani en deuxième 
période n’était que justice, même si 
elle était sujette à polémique, telle-
ment les Monégasques ont fait jeu 
égal avec Paris.  Aymeric Le Gall

Bataille princière au Parc

Nantes brise la malédiction à Geoffroy-Guichard
Vingt ans que Nantes ne gagnait plus à Saint-Etienne : les Canaris ont fait  
un sort à cette série noire dimanche (0-2) pour la 20e journée de Ligue 1. 
Dans ce match à huis clos, l’équipe nantaise a marqué grâce à Mehdi Abeid 
et Ludovic Blas, décrochant sa troisième victoire en quatre journées.  
« Nous pouvons regarder vers le haut, s’est réjoui l’entraîneur nantais, 
Christian Gourcuff. Nous sentons que nous progressons dans la maîtrise. »

Face à son ancienne équipe, Kylian Mbappé a notamment obtenu un penalty.
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Fourcade de retour au sommet
Biathlon Il est de nouveau inar-
rêtable : deux jours après sa victoire 
sur le sprint à Oberhof (Allemagne), 
Martin Fourcade a récidivé lors de la 
mass start, dimanche, reprenant la 
tête de la Coupe du monde. En l’ab-
sence de l’épouvantail Johannes Boe, 
tenant du gros globe de cristal, le quin-
tuple champion olympique (31 ans) a 
confirmé son net regain de forme.
« C’est génial, a déclaré Fourcade sur 
La chaine L’Equipe. J’ai un peu tremblé 
sur le dernier tir, mais j’ai pris mes res-
ponsabilités durant toute la course et 
ça paie aujourd’hui [dimanche]. Je suis 
heureux de cette victoire et de la ma-
nière dont j’attaque l’année. Je ne savais 

pas si j’allais retrouver cette sensation 
de maîtriser une course. Je crois qu’au-
jourd’hui j’étais dans ce costume-là, 
et j’espère que ça va continuer le plus 
longtemps possible. J’ai pris beaucoup 
de plaisir. Je me sentais fort. » Pour 
son entraîneur, Vincent Vittoz, Martin 
Fourcade est en train de se « libérer », 
lui qui avait tendance à trop se foca-
liser sur Boe depuis l’émergence du 
Norvégien : « Les voyants étaient au vert 
en début de saison, mais il manquait 
un peu de confiance. Il est en train de 
retrouver tout ça et ça donne un super 
Martin. Cela va lui montrer aussi qu’il ne 
doit pas trop regarder Boe, mais faire 
ce qu’il sait faire. »Fourcade a remporté la mass start.
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Ligue 1 – 20e journée 
Dimanche : Saint-Etienne-Nantes (0-2),  
Dijon-Lille (1-0), Paris-Monaco (3-3) 
Samedi : Metz-Strasbourg (1-0),  
Angers-Nice (1-1), Bordeaux-Lyon (1-2),  
Nîmes-Reims (2-0), Toulouse-Brest (2-5), 
Amiens-Montpellier (1-2)
Vendredi : Rennes-Marseille (0-1) 

Classement Pts Diff.

1 PARIS 46 +33
2 Marseille 41 +9
3 rennes 33 +6
4 Nantes 32 +1
5 Lille 31 +2
6 Montpellier 30 +8
7 Lyon 29 +12
8 Monaco 29 +5
9 Angers 29 -2

10 reims 28 +4
11 Nice 28 +1
12 Strasbourg 27 -2
13 Bordeaux 26 +5
14 Brest 25 0
15 Saint-Etienne 25 -9
16 Dijon 21 -7
17 Metz 20 -10
18 Amiens 17 -16
19 Nîmes 15 -17
20 toulouse 12 -23



En janvier, remplacez vos consommations de soirée par des boissons sans sucres.

présente
SURViViNG 

JANUARY* 

©2019 The Coca-Cola Company. Coca-Cola, Fanta, Light taste Coca-Cola et la Bouteille Contour 
sont des marques déposées de The Coca-Cola Company. Coca-Cola Services France, SAS au capital 
de 50 000 euros - 404 421 083 RCS Nanterre.

Pour votre santé, mangez au moins cinq fruits et légumes par jour. www.mangerbouger.fr



*Jusqu’à -20% sur 175 000 sièges jusqu’au 20/01/2020 à minuit. Réduction basée sur le prix TTC aller simple par personne, valide au 23/12/2019, 
pour des vols entre le 30/01/2020 et le 02/07/2020, selon disponibilités. Conditions sur easyJet.com

Déjà élue promo de l’année.
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Que peut-on espérer pour la prochaine 
décennie ? Assez peu de choses po-
sitives, à en croire les gros titres de 
la presse. L’année 2019 a donné un 
avant-goût inquiétant de ce qui nous 
attend dans les années à venir : catas-
trophes environnementales, immobi-
lisme des Etats devant la crise clima-
tique... Virginie Raisson, autrice de 2038, 
les Futurs du monde (éd. Robert Laffont), 
passe en revue les signaux faibles qui 
dessinent déjà le monde de demain.

V Une population vieillissante (la 
poisse). « Sur le plan démographique, 
le vieillissement constitue la tendance 
la plus importante du futur. A partir du 
moment où une population vieillit, le 
nombre de personnes atteintes de ma-
ladies neurodégénératives et de can-
cers augmente et, avec elles, le nombre 
de personnes dépendantes. Or, leur 
prise en charge soulève un problème 
de main-d’œuvre disponible pour les 
accompagner, et de répartition des res-
sources publiques pour leurs soins. »
V La révolte d’une jeunesse qui n’a 
plus rien à perdre. « Imaginons que 
j’aie vingt ans. Tous les jours, j’entends 

que le monde doit s’effondrer avant 
2050 pour cause de faillite écologique 
et climatique. On me dit que les “boo-
mers” prélèveront de plus en plus dans 
ma cagnotte pour financer leur retraite. 

Mais je dois être solidaire et faire des 
efforts, alors que ceux qui program-
ment ces concessions n’en font au-
cune… On ne peut écarter l’hypothèse 
que des mouvements de rébellion so-
ciétale se développent. »
V La pression migratoire (merci le 
réchauffement climatique). « A me-
sure que le nombre de personnes en 
âge de travailler diminuera en Europe, 
alors qu’il augmentera dans les pays 
les plus touchés par le réchauffement 
climatique au sud de la Méditerranée, 
la pression migratoire devrait sensible-
ment augmenter. Où pourront se ré-
fugier la part des 55 millions d’habi-
tants qui vivent dans le delta du Nil ? 

Les Européens auraient tort de croire 
qu’ils pourront régler le problème en 
se limitant à ajouter quelques bateaux 
sur la Méditerranée. »
V Un autre régime alimentaire. 
« Après des décennies de croissance, 
l’humanité a fini par atteindre les li-
mites planétaires. On peut penser 
que, d’ici à vingt ans, notre alimenta-
tion sera moins carnée et qu’elle s’ap-
puiera sur des productions locales. La 
surpêche limitera la consommation 
de poisson. De là à penser que nous 
mangerons tous des insectes… Rien 
n’est moins sûr, car les représenta-
tions culturelles sont les plus longues 
à modifier. »
V La réinvention de la vie locale 
(enfin du positif). « D’autres ten-
dances beaucoup plus positives sont 
déjà perceptibles à plus petite échelle. 
On peut citer la résurgence de sys-
tèmes d’entraide et de solidarité de 
quartiers, de communautés ou de vil-
lages ; l’engagement citoyen accru ; 
le partage de trajets, d’objets, de lo-
gements ou de jardins qui substitue 
l’usage à la propriété ; la progression 
du recyclage... » Laure Beaudonnet

On peut penser que des mouvements de rébellion vont se développer dans la société, notamment chez les jeunes.
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Un futur au moins-que-parfait

« Nous ne 
mangerons pas 
forcément tous  
des insectes. »

Les années 2020 démarrent et font 
un clin d’œil au passé. Cent ans plus 
tard, les Années folles repointent  
le bout de leur nez. Des « roaring 
twenties » (les années 1920 
rugissantes), portées par une 
euphorie créatrice et une croyance 
quasi fanatique en la révolution 
industrielle, nous entrons dans les 
« worrying twenties » (les années 
2020 inquiétantes), comme les a 
baptisées la grande étude d’Ipsos 
Trend Obs 2020.
Face à une société de plus en plus 
préoccupée par l’urgence climatique, 
aveuglée par la révolution 
numérique et gangrenée par les 
désordres mentaux en tous genres 
(anxiété, burn-out, dépression, 
addictions…), le parallèle avec  
les années 1920 est presque trop 
évident. Les Années folles sont  
de retour ! Mais la folie a changé  
de visage. L’extravagance et la 
légèreté d’une époque éprouvée  
par la Grande Guerre reviennent 
sous la forme du désenchantement 
et de l’affliction avec, en toile de 
fond, le fantasme de l’apocalypse.
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Nous entrons dans les Nouvelles 
Années folles. Au premier sens du 
terme. Tandis que notre civilisation vit 

une crise de la santé 
mentale sans précédent 
(selon l’OMS, plus de 300 
millions de personnes 
souffrent de dépression 
dans le monde), le jour-

naliste et essayiste Michael Pollan pu-
blie Voyage aux confins de l’esprit (éd. 
Quanto), une enquête sur le potentiel 
médical des psychédéliques. 

Pourquoi les thérapies psychédéliques 
sont-elles plus prometteuses  
que toutes celles que l’on a  
connues jusqu’ici ?
Si on compare les traitements pour 
la santé mentale à ceux des autres 
branches de la médecine (l’oncologie, 
la cardiologie, les infections), ces der-
nières ont prolongé la durée de vie et 
ont diminué la souffrance de manière 
significative. On ne peut malheureuse-
ment pas dire cela de la santé mentale. 
Il y a un besoin énorme d’innovation, et 
les psychédéliques représentent une 
nouvelle approche.
En quoi ces thérapies sont-elles 
révolutionnaires ?
Je parle spécifiquement de 
la psilocybine, qui est le psy-
chédélique le plus com-
mun. C’est l’ingrédient 
des champignons hallu-
cinogènes. Elle est assez 
proche du LSD, mais l’effet 
est plus court. Elle est non 
toxique – il n’y a pas de dose  
létale –, et elle n’est pas ad-
dictive, à la différence des 
médicaments psychiatriques. 
Il n’est plus question d’avaler 
un comprimé jusqu’à la fin de 
ses jours, une seule prise ou deux 
sont nécessaires. L’idée n’est pas de 

changer la composition chimique du 
cerveau, mais d’offrir une expérience 
mentale puissante qui semble changer 
le regard que portent les gens sur leur 
vie et sur leur comportement. Dans de 
nombreux cas, la psilocybine ne traite 
pas seulement le symptôme, mais aussi 
la cause. Elle ne vous aide pas seule-
ment à vous sentir mieux, elle vous offre 
de nouvelles perspectives. J’ai discuté 

avec des personnes atteintes de cancer 
qui luttaient contre la peur de la mort, 
l’angoisse et la dépression. Après une 
seule expérience de psilocybine, dans 
de nombreux cas, elles n’avaient plus 
peur de la mort.
Vous dites que ces thérapies 
fonctionnent parce qu’elles 
permettent de visualiser  
les pensées...
Nous ne sommes pas cer-
tains de la façon dont cela 
fonctionne. Certaines per-
sonnes expliquent qu’elles 
ont eu une nouvelle percep-
tion d’elles-mêmes. Elles se 
sont vues avec plus de dis-
tance. Certains de leurs com-
portements leur ont paru stu-
pides (fumer ou boire), et elles 
se sentaient capables d’arrê-
ter. Les idées que vous avez 
pendant l’expérience appa-
raissent 

comme des 
vérités, pas simple-
ment une opinion subjective, mais une 
vérité objective. A travers les scanners, 
on observe que le cerveau est tempo-
rairement recâblé, tous les schémas de 
pensée disparaissent pendant un cer-
tain temps et de nouveaux schémas se 
forment. Certains parlent d’un redé-
marrage de l’esprit, comme si on dé-
branchait un ordinateur lorsqu’il bugge. 
Il est intéressant d’observer que les 
psychédéliques sont particulièrement 

performants sur les maladies mentales 
qui partagent une caractéristique : la 
rigidité de pensée, les esprits qui sont 
bloqués dans des boucles de rumina-
tions. Il semblerait qu’ils en soient li-
bérés, au moins quelque temps, de 

façon à leur donner de nou-
velles perspectives.

Ces thérapies 
fonctionnent pour les 
dépressifs pendant 
un certain temps  
et, ensuite, la 
dépression peut 
revenir. Peut-on 
considérer, dès lors, 
qu’elles 
fonctionnent 
vraiment ?
Nous ne 
savons 
pas. 

C’est 
l’une 

des 
questions 

sur laquelle 
se penche 

une grande ex-
périmentation réa-

lisée en Europe et aux 
Etats-Unis. Les premières 

recherches menées par l’Empire 
College London ont montré que la dé-
pression revenait après plusieurs mois, 
mais pas aussi sévèrement qu’aupa-
ravant. Peut-être qu’il faudrait refaire 
l’expérience de la psilocybine tous les 
six mois. Nous ne savons pas combien 
de temps les effets peuvent durer ni si 
la psilocybine va marcher sur tous les 
types de dépression. Mais cela peut évi-
ter un suicide, par exemple. Pour mon 
livre, j’ai interviewé une Américaine qui 

[avec psilocybine] a vécu un mois en-
tier sans sa dépression. Cette expé-
rience l’a changée parce qu’elle a com-
pris que c’était possible de ne pas être 
dépressive.
Notre époque est de plus en plus 
angoissée devant l’urgence climatique 
et l’idée d’un effondrement de la 
civilisation. Ces thérapies sont-elles 
notre salut pour aborder le futur ?
Les psychédéliques aident d’un point de 
vue individuel. Mais comment adminis-
trer une drogue, une expérience psy-
chédélique, à une civilisation entière ? 

C’est une question intéressante. 
Est-ce que cela marche-

rait sur une personne 
qui ne penche pas du 
tout dans cette di-
rection? Je ne crois 
pas qu’en don-
nant cette drogue à 

Donald Trump il de-
viendrait un homme 

plus respectueux de 
l’environnement.

Sommes-nous sur le point 
de voir ces thérapies  

dans le commerce ?
Il y a des chances qu’elles soient dis-
ponibles dans les dix ans. Les régula-
teurs comme l’Agence européenne des 
médicaments et l’Agence américaine 

des produits alimentaires et médica-
menteux aux Etats-Unis encouragent 
la recherche. Ils reconnaissent aussi 
le besoin de trouver de nouveaux ou-
tils pour soigner les maladies mentales, 
il en existe très peu dans les tuyaux. 
Quels obstacles reste-t-il  
à surmonter ?
Il y en a plusieurs. Ils pourraient être 
économiques. Comment l’industrie 
pharmaceutique peut-elle faire de 
l’argent sur un médicament qui ne peut 
pas être breveté ? On trouve la psilocy-
bine dans la nature. De même, il faut 
beaucoup d’accompagnement pendant 
l’expérience. Vous êtes préparé par deux 
thérapeutes qui restent avec vous tout au 
long de la séance, ça peut prendre six à 
huit heures. Le lendemain, vous en dis-
cutez, vous essayez de donner un sens 
à ce qui vous est arrivé. Cela représente 
une vingtaine d’heures de psychothéra-
pie, ce n’est pas commun.  Propos 
 recueillis par Laure Beaudonnet
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« L’esprit de certains redémarre  
avec les thérapies psychédéliques » 

« Dans de nombreux 
cas, la psilocybine 
traite le symptôme, 
et la cause. »

« Ces thérapies 
pourraient être 
disponibles  
dans les dix ans. »
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La Silicon Valley n’a jamais caché 
son optimisme, ou plutôt son aveu-
glement, face aux problèmes futurs.  
A en croire ces néoprométhéens bibe-
ronnés à la science-fiction, les nou-
velles technologies auront réponse à 
tout. L’intelligence artificielle (IA) pour 
nous aider à vaincre la mort, un dé-
ménagement sur Mars pour éviter la 
catastrophe climatique, des puces 
électroniques pour augmenter les 
capacités de notre cerveau.
Les technoprophètes qui règnent sur 
la Silicon Valley « n’hésitent pas à dire 
que le changement climatique a déjà 
été résolu, dans le sens où, au rythme 

où progresse la technologie, une solu-
tion est inévitable – entre autres, grâce 
à l’apparition d’une technologie bien 

particulière, l’intelligence artificielle », 
écrit David Wallace-Wells dans La Terre 
inhabitable (éd. Robert Laffont). Mais 
selon Raja Chatila, professeur en robo-
tique et éthique des intelligences arti-
ficielles à la Sorbonne et directeur de 
l’Institut des systèmes intelligents et de 
robotique (Isir), « ceux qui disent que l’IA 
va résoudre tous les problèmes sont soit 
naïfs, soit ils ont un intérêt parce qu’ils 
travaillent dans le domaine. » 
Et si les géants de la tech étaient 
dans le déni ? « Non seulement l’in-
telligence artificielle ne peut pas tout 
résoudre, mais elle peut devenir elle-
même le problème », pense Jean-
Gabriel Ganascia, président du co-
mité d’éthique du CNRS et spécialiste 
d’intelligence artificielle. Le problème, 
c’est la fuite en avant solutionniste de 
la Silicon Valley. « Prenons l’exemple 
d’Elon Musk, poursuit le chercheur. 
Il pense que l’IA est dangereuse et 
qu’elle va prendre le pouvoir. Sa so-
lution, c’est de développer un dispo-
sitif qu’il veut mettre dans le cerveau 
pour augmenter l’intelligence humaine. 
C’est absurde, parce que l’IA n’a d’in-
telligence que celle que nous lui prê-
tons, elle n’a pas de conscience. » D’un 

autre côté, dans le domaine de l’éco-
logie, l’intelligence artificielle semble 
sous-exploitée. Limiter nos émissions 
de CO2, mieux gérer nos ressources 
d’eau et de nourriture, fluidifier le tra-
fic routier, réduire notre consomma-
tion énergétique… « L’IA peut être d’un 
grand secours pour faire des écono-
mies, moins dépenser d’énergie, pointe 
Jean-Gabriel Ganascia. Par des cap-
teurs, elle peut aider à réguler le chauf-
fage dans les immeubles, à surveiller 
les forêts et la circulation routière. »

Hélas, elle ne peut pas prédire réelle-
ment les effets du réchauffement cli-
matique. « Le problème du change-
ment climatique, c’est qu’on n’a pas 
de données, explique Raja Chatila. Vu 
la complexité du climat, on a du mal à 
faire des prédictions simples. » 

On n’arrive déjà pas à prévoir s’il pleu-
vra dans dix jours, alors anticiper les 
effets du réchauffement climatique… 
« Quand on dit : “Le niveau de la mer 
va augmenter”, on prévoit que le ré-
chauffement climatique va faire fondre 
la glace, détaille Raja Chatila. Et peut-
être que cette fonte de la glace aura 
aussi une conséquence sur les courants 
océaniques, qui sont très difficiles à 
modéliser. Ils provoqueront peut-être 
de nouveaux changements du climat 
imprévisibles. » Sur ce terrain, le futur 
semble bien trop complexe. 
 Laure Beaudonnet

On n’arrive déjà pas 
à prévoir s’il pleuvra 
dans dix jours, alors 
anticiper les effets 
du réchauffement 
climatique…

« L’IA n’a 
d’intelligence que 
celle que nous lui 
prêtons, elle n’a  
pas de conscience. »

Jean-Gabriel Ganascia, 
chercheur 

Les actions des Gafa
« La Silicon Valley ne s’intéresse 
pas à l’environnement, parce que  
ça ne va pas dans le sens de son 
modèle économique, explique 
Hubert Guillaud, rédacteur en chef 
d’InternetActu. Facebook et Google 
font des efforts pour réduire leur 
empreinte carbone, ils mettent en 
place des solutions techniques pour 
faire des économies d’énergie. »  
En dehors de ça, pas grand-chose.

L’IA ne fait pas la pluie et le beau temps
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Vous avez une majorité de 
« soleils » : vous souffrez 
de « pas-si-gravisme ». 
L’environnement ? Même 

pas peur. L’écologie ? Un 
truc de bobos. Vous ne vous sen-
tez clairement pas concerné par le 
réchauffement climatique. Ailleurs, 
peut-être, mais ici, vous ne voyez pas 
la différence entre avant et mainte-
nant. Si vous faites le tri, c’est plu-
tôt par habitude. Et puis, votre mairie 
vous y oblige, alors… Certes, vous vou-
lez bien concéder le fait que les pes-
ticides, ce n’est sans doute pas très 
bon pour la santé. Alors, vous ache-
tez bio. Parce qu’on ne sait jamais. Un 
conseil : parce que justement, vous ne 
savez pas, peut-être devriez-vous di-
minuer l’usage des pailles et des sacs 
en plastique. Dans le doute…

Vous avez une majorité 
d’« usines » : vous êtes 
écoanxieux. Vous souf-
frez d’un stress prétrau-

matique. Votre environne-
ment n’a pas vraiment changé, mais 
vous l’avez lu, et vous le sentez au plus 
profond de vos tripes : le monde tel qu’il 
est aujourd’hui ne sera bientôt plus. 
C’était déjà le cas ailleurs. Vous vous 
demandez donc quand votre tour vien-
dra. Alors, envisager l’avenir vous an-
goisse. Vous êtes persuadé que ce que 
vous connaissez est voué à subir d’im-
portants changements irrémédiables, 
voire à disparaître. Tout autour de vous, 
vous sentez votre monde se déliter peu 
à peu. La solution ? Mettez-vous en ac-
tion. Recyclez. Militez ! Vous (re)devien-
drez « juste » écoresponsable. Et ça sera 
très bien comme ça.

Vous avez une majorité 
d’« orages », vous êtes 
solastalgique. Vous êtes 
visiblement plus sen-

sible que la moyenne. 
Vous souffrez du syndrome des 

lanceurs d’alerte : vous avez la sensa-
tion d’être comme ce colibri qui tente 
d’éteindre l’incendie par la seule force 
de son bec et de l’eau qu’il peut conte-
nir. Vous avez l’impression de tirer la 
sonnette d’alarme que, malheureu-
sement, personne d’autre que vous 
n’entend, alors que votre monde a déjà 
changé. Votre environnement n’est 
plus ce qu’il était. Il s’est dégradé. Et 
ça vous met en colère. Ça vous rend 
triste, aussi. Un conseil : faites le deuil 
de ce monde qui n’existe plus. Ne lais-
sez pas la dépression vous gagner, et 
surtout… ne perdez pas espoir !

Vous avez une majorité 
de « têtes de mort », 
vous souffrez d’écopa-
ralysie. Vous êtes écoan-

xieux, et ça se voit vrai-
ment ! Le désespoir qui vous 

habite vous pousse à l’autodestruction. 
Vous n’avez plus le goût à vous lever. 
La fin du monde est proche, vous le 
savez. En un mot, vous êtes dé-pri-mé. 
Vous buvez plus que de raison et la ni-
cotine est votre plus petite addiction. 
Tout le monde va mourir, et vous aussi. 
Et ce que vous pourrez faire n’y chan-
gera strictement rien. Alors, comment 
s’en sortir ? Parlez ! Mettez des mots 
sur ce que vous ressentez. Allez à la 
rencontre des autres. Remettez-vous 
en mouvement. Et si des idées noires 
vous traversent l’esprit, n’attendez pas 
avant de demander de l’aide. E.P.

Entre un thermomètre détraqué, la 
fonte des glaciers, l’acidification des 
océans et la pollution qui prend d’as-
saut les capitales du monde entier, 
difficile de rester optimiste. Résultat, 
de nouveaux maux sont apparus. 
Souffrez-vous de l’un d’entre eux ?

1. Votre première pensée quand  
vous vous levez le matin, c’est :

Ouaaa, comment j’ai faim !
Pas besoin d’allumer, il fait jour.
J’espère que tout va bien  
se passer aujourd’hui.
Et encore un jour de plus… Mais 
pour quoi faire, franchement ?

2. Dans un bar, vous commandez  
un cocktail. Le serveur vous l’amène 
orné d’une… paille en plastique. 
Votre première réaction est :

De hurler sur le serveur
qui pollue la planète.
De vous en servir. Ce petit
côté régressif vous plaît bien.
De l’enlever.
De boire votre cocktail cul sec. 
Cette paille vous déprime.

3. Vous allez faire vos courses, mais 
au moment de passer en caisse, vous 
vous apercevez que vous avez oublié 
de prendre votre sac en tissu pour 
les transporter. Que faites-vous ?

Vous n’allez pas au supermar-
ché. Vous êtes « circuit-court ».
Vous laissez tout en plan et 
allez récupérer votre sac.
Vous demandez deux sacs
en plastique à la caissière.
Ça ne peut pas arriver : aller 
au supermarché vous fatigue.

4. L’Australie brûle, et ses animaux 
et sa végétation avec.  
C’est une catastrophe, car :

Vous aviez réservé un voyage et 
comptez vous faire rembourser.
Vos enfants ne verront jamais 
des koalas. Mais pourquoi faire  

         des enfants ?
Vous pensez que ça se passera 
bientôt en bas de chez vous.
L’Australie vit ce que la France 
a subi : le Sud a brûlé tout l’été.

5. Au menu : joue de bœuf et purée 
de panais OU saumon gravlax et sa 
salade d’épeautre persillée OU 
salade auvergnate aux lardons et 
son croustillant au cantal AOP.

D’habitude, vous évitez tout ce 
qui est animal. Mais un sau-
mon gravlax vous fait envie.
Hummmm, de la viande rouge !
Pas question de manger de 
l’animal mort, c’est scandaleux.
Franchement, vous n’avez 
pas très faim.

6. Depuis que vous êtes en couple,  
on n’arrête pas de vous demander : 
« Les enfants, c’est pour quand ? » 
Ça vous rend :

Triste. Vu le monde 
dans lequel vous vivez…
Euphorique. Et pourquoi 
pas trois ou quatre, même ?
Nerveux (se). Quel avenir allez- 

 
 
 
 
    

vous offrir à votre progéniture ?
En colère. N’y a-t-il  
pas plus important ?

7. Le maire a décidé d’ouvrir  
les berges de la ville aux cars  
de touristes. Vous trouvez ça :

Très bien ! C’est une bonne 
chose pour le commerce.
Moche. C’était le seul coin 
un peu préservé.
Déprimant. Mais, de toute 
façon, tout a une fin.
Scandaleux ! Aucun respect 
pour la nature.

8. Assis, seul, face à l’océan, 
vous pensez :

Comment a-t-on fait  
pour gâcher tout ça ?
C’est beau, mais ça sent 
mauvais.
Un mec vient de jeter un sac en 
plastique. Il va m’entendre !
Et si je plongeais et je ne 
remontais jamais ?

 Réalisé par Emilie Petit

De nouveaux maux sont apparus avec le réchauffement climatique.
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Etes-vous un malade du climat ?
D’inspiration thérapeutique
Pour nous aider à élaborer ce test 
basé sur la réalité de ces ressentis 
qui ne sont, pour l’heure, pas 
considérés comme pathologiques, 
la psychothérapeute Charline 
Schmerber a accepté de nous 
détailler les différents profils 
observés quotidiennement au sein 
de son cabinet. Elle est l’autrice 
d’une étude publiée sur son blog  
en novembre 2019, consacré  
à l’écoanxiété.

Ecoparalysie ou solastalgie, à chacun sa pathologie
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Les dix ans à venir
Cet horoscope a été réalisé avec  
le concours d’Emeline Tranchet  
et de Julien Maréchal, deux 
astrologues qui s’installent en 2020.

Bélier du 21 mars au 20 avril
A l’aise dans ce monde qui change, 
vous trouverez votre voix  
et le bonheur.

Taureau du 21 avril au 21 mai
Dans les années à venir, vous aurez 
l’impression de subir les événements. 
Mais 2028 changera la donne.

Gémeaux du 22 mai au 21 juin
Vous vous réaliserez en aidant  
les autres, et brillerez par votre sens 
des responsabilités.

Cancer du 22 juin au 22 juillet
Après des années difficiles côté santé, 
vous retrouverez un équilibre,  
dont bénéficieront vos proches.

Lion du 23 juillet au 23 août
Bouleversements en vue.  
Il vous faudra beaucoup d’efforts  
pour surmonter tout ça. 

Vierge du 24 août au 23 septembre
Dans un contexte très difficile, vous 
allez trouver un nouveau sens à votre 
vie, centré sur l’essentiel. 

Balance du 24 sept. au 23 octobre
Les efforts paient, mais les cartes 
seront redistribuées; il faudra encore 
trouver des ressources intérieures.

Scorpion du 24 oct. au 22 nov.
Vous affrontez nombre d’épreuves, 
avec pondération et philosophie.  
Et vous en sortirez plus sage.

Sagittaire du 23 nov. au 21 déc.
Vos certitudes vont voler en éclats. 
Vous allez devoir abandonner  
vos principes pour avancer.

Capricorne du 22 déc. au 20 janv.
Votre façon de voir le monde est une 
source d’inspiration pour les autres. 
Ménagez-vous physiquement.

Verseau du 21 janv. au 18 février
Après un fort sentiment de solitude, 
en fin de décennie, vous trouverez  
un équilibre social apaisé.

Poissons du 19 février au 20 mars
Votre adaptabilité vous sera utile.  
La fin de la décennie vous demandera 
de savoir appeler à l’aide.

Une décennie née sous 
des « astres favorables »
La fin du monde est inscrite dans 
les cycles lunaire et solaire, paraît-
il. En attendant l’inéluctable, peut-
on savoir ce qui nous attend, en 
tant qu’humanité, dans la décen-
nie 2020, grâce aux horoscopes ? 
Possible, mais compliqué, pré-
vient l’astrologue Catherine Lyr 
(lire l’encadré). Si vous voulez faire 
les choses sérieusement, il faut 
vous fier à votre carte du ciel na-
tale. En clair, il faut qu’on aille, cha-
cun notre tour, voir un astrologue. 
On compile le tout dans un tableau 
et hop, on saura si l’humanité va 
s’en tirer… A ce compte-là (un ta-
bleau à plus de six milliards de 
lignes, quand même), autant se 
fader directement les 400 pages 
du rapport du Giec…
Mais gardez espoir. « Les ten-
dances sur la nouvelle décen-
nie sont possibles par l’analyse 
des positions planétaires du sys-
tème solaire, indiquées précisé-
ment dans les éphémérides éta-
blies par la Nasa, année par année, 
mois par mois, jour par jour, an-
nonce l’astrologue. Pour se pro-
jeter sur les dix années à venir, 
nous avons des indices. »
Ainsi, si l’on accepte de croire que 
les planètes ont un impact sur 
notre existence, voilà les informa-
tions essentielles à retenir, selon 
Catherine Lyr : « Sur cette nouvelle 
décennie, des signes zodiacaux 
sont directement impactés par 

la présence des planètes lentes, 
dites collectives. Il s’agit d’Uranus, 
dans le signe du Taureau jusqu’en 
2026, et ensuite en Gémeaux pour 
sept ans ; de Neptune, présente 
en Poissons jusqu’en 2025, puis 
en Bélier durant quatorze ans ; 
de Pluton, installée en Capricorne 
jusqu’en novembre 2024, qui ren-
trera ensuite dans le signe du 

Verseau. » Catherine Lyr traduit : 
les natifs du Taureau, du Gémeaux, 
des Poissons et du Bélier sont 
« concernés par des boulever-
sements ou des innovations, des 
prises de conscience profondes 
ou par un éveil spirituel, sur cette 
décennie ».
Ça fait du monde, surtout si l’on 
y ajoute Capricorne et Verseau, 
sortes de seconds couteaux du 
grand bouleversement à venir. 
« Ces natifs peuvent se sentir 
très concernés par l’avenir de la 
planète, de la faune, de la flore, 
des ressources terrestres, ajoute 
l’astrologue. Leur vie étant plus 
concernée par ces influences pla-
nétaires historiques, il est normal 
que certains se sentent portés par 

une mission à accomplir, au nom 
de la planète ou de valeurs essen-
tielles. Ancienne et jeune généra-
tion seront inspirées par des idées 
géniales répondant à des besoins 
fondamentaux tels que l’alimen-
tation, la santé, la protection so-
ciale, la biodiversité, etc. »
Dans l’ensemble, Catherine Lyr 
refuse de céder à la panique et 
au défaitisme : « L’espoir et la 
chance de cette nouvelle décen-
nie, dans le monde entier, c’est 
la réactivité, de l’inventivité et de 
la pleine conscience, surtout sur 
ces six prochaines années, pré-
cieuses pour l’homme et la pré-
servation de la planète. De 2026 à 
2030 et, au-delà, la période sera 
marquée par l’innovation dans le 
domaine de l’aéronautique, des 
transports, des nouvelles sources 
d’énergie, et pour réduire la pollu-
tion de l’air. » Mais attention, glisse 
l’astrologue : les planètes ne font 
pas tout, il faut saisir les opportu-
nités qu’elles nous offrent.
 Benjamin Chapon

Les tendances sont possibles par l’analyse des positions planétaires, prétend Catherine Lyr, astrologue.
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Le ciel est son ami  
Astrologue depuis vingt-cinq 
ans, Catherine Lyr enseigne 
l’astrologie et exerce à Paris. 
Elle est également coach et 
organise des conférences  
sur l’astrologie.

L’inventivité  
et la pleine 
conscience 
seront notre 
planche de salut.
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